
LE SAMEDI

Quîelque chose qui a été inai la veille

L''" j i ('f em un' , Jkrîlî 'i u.'u ). '-ile

LA RÉCOLTE DU"IIEL

Demtain le temtpsi sera peut-être pluviceux, îîî:ns

toi, lecteur, tu le seras sûremnt (le vingt-quatre
heure-s (le plus.

M i îe X... ,utne li rl-lretîtièr- classe, viett
(le nmour'ir.

Voici dans quels tvitîes soli ge'ndrte t. notifié
le décès il unl de ses tutus.

"Ma blcle-nmere a cesse... (le pmrle-, ce mtatin,
a sept heures un quart'

-Est-ce que pour videt- ce sac je tie suis pis
trop haffl, mères //!?

-Nont, mon fils, tut îi'es pas tr-op hat, rirlc'~
lit! allez (IOIic.

Toto v'oit pour la pretîiKre fois jouer <le Ilhtar-
lîtOt tutu.

Le jeu des pieds (le l'exécutant l'iîtrigue beau-
coup.

-Manait' crie-t-il tout à coup, vois donc
Un týIttoSieut- qlui jnu(e du i-èlocipèle avec uit
piano !

-) . .. ( ' .. I Il jeulne fils dle sepit atts qui se-
t-ait un enftant 'à croquer si, îtîal-griè tous lt-s touirs
possilets, il i' s'étuîdiait pas sahns i-ussiw- à être
sale comm ne uit p-t it peignte.

L'autre.jour, uIt ;iîtî ayanit soli fr-anc parl-r,
un visiteut- vjient voit' M. -J ...' C...

('e <ide-tier i-x Itiip( soli filk.
-Coin aIe!nt se nottt utte-t-il ? deiatîdaI'ati-

- Antoitit-.
-Eht bin, c'est sin1gulier j.e, l'au rais pris ptour

son compijagnon.

-j e cttasunt personnîage (lui a six piedls ,il
nc-sitjnli sur lequelI dansetr.

Il est pl us facileî d 'honîorer la mîém toire de ses
ancêtres qlue <' iu. I son bottie-r.

Petites scè-nes (le, la vii- conjugale.
unte petite mtarchîande- de la rue (le la 'Iauts-

-MiNon tita et mîoi, nous avons commrîe pti-
cîpe <le ne jamtais nous disputer devant lt-s en-
fants. Quanid ntous senîtonts veni- utte- qut-elle,
nous les faisons sortir.

-C'est donc ça ripoitd Boireau, qu'on ne voit
qu'eux dans I-t rue.

Calino, en voyage, visite leý musée de loulacq
où on lui montre la mîontie d'un e-nfant qui date
<le cinq mille ans.

-- Mâltin, dit-il à soit guide, oiàun enfatt
un peu àgé.

Eclio dle la correctionînelle.
Oitjugeait, hier, til prévenu

-u leest i otw profession ?1 lui dtîunele
président.

Après un ioitteiit tlésitation
-e<l dicure le jour, cia teur le soir,

-Alors vous pourr( z vous vanter d'avoir,
dans la vie, fait... .des pieds et des mains.

Uni jou.eur, sortanut alisoluiineut déc-avé d'un
tripot, rencontre un dle ses amnis, auq 1uel il r;tcon-
te, sa dIévei tie.

- 1l (las !répondit l'antii, j'ai fait une perte
alu ptcs (le lau el le la vôtre n'est rien :jýai perdu
lttt a î:re femmîe.

-Ali fait Ile Joueur, tout à sat préoccupationi,
alu baccaîra oit à l'écar'té ?

Lttgulre nmais drôle.
I)eùx atmis causentt en revenanît d'un entterrc-

- Moi, dit l'un, j 'ti d viil:(t-ères, un(t- sw ur et
m îa bel le- mère au i tt-t i Mot tparnasse.

L'autre, avec conviction

Le~ *Jeuni e Prodligue ta besoin dl argett il va
triou ver un ivieil atii tli- sa fami lle-, et lui tien t ce
langage

-Motsieuîr, mîa vie est odijeuse -,J'ai des deittes
('riar(les (le tous les cl^tés, Aussi le viens vous

(ltttan<t'r (le bient voutloir tte- pr'iter 10,00 t't,
car ie veux pl>1us r'ien tdîevoi r à ~ tî

su r le Itou levar ,t'
-]",tllie, n, e't votre otil' 7

-AlI t tm(on chter, qune J'aii son illerti ! Lk situa-

(jioli ttit d'eée, les îtîédeciis l;tvttieîitliaIl-
gloîtieé j'attetndais tr'istemen-ît le de-rnier soupir,
iflwild tout à coup il t-st revetnu à la vie, et cela
il la i eille dui Jour de l'Aiu.

L'aîî, 'nt, voix lanktie l l'
-12o1ttîtte je vous Ilailîs!

Les lienls vers ont (les pieds, mtais lpts (le cIte
villes.

[I'E NIEMUSE NA'l'VIE

,TIîî'Iîî, Ni'o,*p/( 't ,we. ,,lq,. I Ji is-tii Ios..
Voijs-tu le iil-stc-tls là-fba;s i . let tn'ent pit' Sirt
.Jcîliet A.-N Maîhitaiî.

Le seuîl iîîoyen de nie pis aller trop vite

7v

-( ii 'la jolie Laiti're
-Outii, t titis ell eî tst ai-c une fetmmine bieni laide.

t-t bientiire
- Ltlatitii're et le- poteau ]lit

I' pa(queblot est dètruessî', toit te<spoir. sembl le

U.i i vieux mariin, assis tdans 'entî-tpoiît, est ent
Itrait td-etatti à bllts tients, commtîe si die 'ieîî

-t 't)igtitt liii lit uit passag-er, lua tîtoit (laits
le-s Y''ux, v'outs matngezt-i dants un part-iil mtomnent?

fauît toitjoui-s ca;sîî't' u11W cr-oûte avant (le bo~ire uit
coup '

I''i t, tdictiontnai re dr olatiq ut-

Df q fs.'". afleur t de loî tett' .
15rî,-<îf't 'lu /uîtssî. - I' ble h ts-suret (fui se irot-

i-I-t-

1" ~ ~ ~ ~ ~ ~ d kgl~o(.-- ~ -a-îi'-~'u h-l danîse de-
colrtIi.

li l.-J tcoffret ple.in de <Itcendrle.

-C',' nt'est vri-mteiit p;as dle climtici isLai t,
l'ntiJour, I ,alaîidard'l,à u'uti Mii. F'iguez-vouis

î 1uee t'itets lt. iitiii sur1 tii vii'tix gl'lot auquîel
je pitis- tirt lta; fillt- aîttiit. Pendttant uni ilJols

Jie lîinvitet à dîlît'î touîs les jours t-t, le sat-Ialet

Vinitallî cordont leu- vou -. iîs ci- tquîil-i

11 Il poulso la cuisinlièreî.

IL A I)ONNE 'lOUIJ CE, QIIL AVAIT

liei,(se ,'î?iî i h la z l i;uaviircîi
dants les peiPtfs char,'s 4?1 quiiiu l'an-i î-" en

l5nja).- Qi- l li-t r (st il monsttieurt

Voi.sin-V hetc îure mîoinst viîît
Etra<ieie, (,;n miuîul.î-s > - Votidie-votis

itte dirie l'teure, mtonsieur-.
Un~5l [le Iteurie mîoinis leîîa-t

Eh ru eqi t', (I (/ ii i'S après). - Pouve-vus
lie dlire l'heîur-e, s'il voiis ptlait?

IVoiisiun, (''isîî/.-At! (toi t, piar ex'emtple.
J e voits ai dlotîni tout l'e te 1navais, ce nt'e-st

-pas muoi (lui <lispos4-(île l'iteiit c'e-st la cotit.
pagiiie

- Patrdon, tîtoît amîi, àl tquulle dlistanîce suuî.j-J (le
lat miaisoni <le M. DI )by.

I'uilî'gèui.- Eitvjron à un 1îetit trot de ulijeut.
Juilii. - l'st-ce loinî ça?
l' iti/ènc, (éloi"ii, de, ne' pas éh"' ottr.s.

D)amîe, commîte qlui <lirait le temtps <le gtiller tine
b onnie pipie bieni bourréie.


